
Ce serait une journée exceptionnelle. Léa ouvrit les yeux. Ce n’était pas un rêve mais une réalité qui
s’imposait à elle : une répugnante odeur de purin alerta ses narines délicates. Était-ce un 
champignon putride ? Une charogne abandonnée ou tout simplement les égouts de la ville venant 
des ruines du château abandonné ? Elle découvrit soudain un tracteur étincelant suivi d’un 
épandeur à pesticide. Cette odeur infecte était celle du glyphosate transformant les plantes 
verdoyantes en de piteuses formes pourpres rabougries...


